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La reprise des affaires, secondée par
la bonne récolte de l'année dernière,
commence à se faire sentir de l'autre
côté des frontières sur le mouvement
du commerce et de l'industrie. L'amé-
lioration est déjà sensible, comme le
démontre le tableau ci-dessus. et ne
peut manquer de s'accentuer davantage
avec le temps. Telle est aussi l'opinion
exprimée dans la circulaire de MM.
Dunn, Wiman et Cie.

Str le goit les fleurs.

L'amour des fleurs est l'indice d'une
haute intelligence, des instincts géné-
reux, d'un grand cœur accessible à
toutes les passions nobles.

Défiez-vous, a dit un Sage, de qui-
conque n'aime ni la musique, i les
fleurs. C'est qu'en effet les fleurs sont
la musique des yen, et que l'har-
monie est là dans les formes, les cou-
leurs et les parfums, comme elle est
dans la combinaison des sons.

Selon l'expression d'un homme coin-
pétent en cette matière, il n'y a plus à
présent d'hiver pour les fleurs; leur
prix, même dans la saison rigoureuse,
est à la portée de toutes les bourses.
Quel progrès les horticulteurs ont fait
depuis cinquante ans! Au commence-
ment de ce siècle, les fleurs étaient si
rares, qu'on était obligé d'y suppléer
dans les soirées par le corail, les perles,
les diamants, ou p.ar les fleurs artifi-
cielles, grossières imitations de la na-
ture; une fleur de camélia se payait
alors quarante ou cinquante francs.
Maintenant, il n'y a pas, chez les flo-
ristes, de différence entre le mois de
décembre et le mois de mai: Violettes,
lilas, roses, oillets naissent en masse,
alors même que le froid durcit la terre
et que la neige tombe à gros flocons.

B. R.

Erreur à Corriger.

Dans l'Esquisse historique de M. A.
Desaulniiers, sur la fondation du Sémi-
naire des Trois-Rivières, publiée le
mois dernier, les typogr.phes ont im-
primé laïc, mot qui n'est pas français,
au lieu de " laïque," que comportait la
manuscrit.

N érologies.

IN MEMORIAM!

0 hie. accoriz-leti r un
rvpos ëternel :

Et permettez gi la lumière
,livine. billo1 à lainnis
DEI:,' eiN.

N. O. F'aiucher,

'DE QUiÉBEC.

BUÉEC vient de perdre un
de ses membres les plus
distingués en la personne
de Narcisse - Constantin

Faucher de Saini-Maurice,
Ecr., avocat. M. Faucher

aimait le travail avec une sorte
de passion. Doué d'un cœur
tendre et compatissant pour les

malheureux, M. Faucher était la per-
sonnification de l'honneur et de la pro-
bité. Mais ce qui met le comble à tant
de qualités c'est qu'il fut un chrétien
sincère. Aussi M. Faucher emporte
dans sa tombe le regret de tous ceux
qui ont eu l'avantage de le connaître
et de l'apprécier.

Cet intègre citoyen, qui est le père
de notre collaborateur, M. Faucher de
Saint-Maurice, est décédé dans la nuit
du 22 janvier dernier.

Nous publierons sa biographie dans
la prochaine livraison de l'Album des
Familles.

R. I. P.

G. E. Jacques, Notaire,

DE STE. FLORE.

Le 12 janviet dernier, à l'âge de qua-
rante-cinq ans, G. E. Jacques, Ecr.,
Notaire de la paroisse de Ste. Flore. Il
a succombé à une maladie de quelques
jours seulement. Cette mort inatten-
due laisse dans le deuil et la plus pro-
fonde douleur une épouse éplorée, et
quatre enfants que la mort de leur
mère bien-aimée avaient déjà laissés
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